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Résumé

Dans la double dynamique des travaux portant sur l’analyse du discours numérique et
la culture participative numérique, l’objectif de cette communication consiste à analyser les
différentes mises en récit des relations tissées entre l’homme et son chat sur les réseaux so-
cionumériques.

Le chat, en tant que star du web, est un véritable objet culturel qui mérite notre atten-
tion. La publication d’un chat dans l’environnement privé de ” son humain ” est une
forme d’habitude qui s’intensifie sur les réseaux. L’intérêt est de mettre en évidence les
caractéristiques sémiodiscursives de ces habitudes de masse, qui permettent de parler de son
chat ou de soi à travers son chat. Comment les internautes s’approprient-ils l’image de leur
chat pour construire leur discours ? La dimension énonciative est centrale dans cette perspec-
tive de présentation de soi dans le discours (aussi bien au niveau du texte que de l’image). Et
elle est à interroger au niveau des usages interactifs et participatifs des réseaux. En effet, les
individualités des internautes accompagnés de leur chat se fondent dans un ethos collectif.
C’est pourquoi, la notion de ” praxis énonciative ” semble être utile pour éclairer la dimension
sociale dans la production et l’interprétation du sens. Deux axes principaux caractérisent ce
dynamisme énonciatif, qui reposent tous deux sur le principe d’” extimité ” : d’une part, l’”
humain ” représenté est au cœur de l’énonciation ; et d’autre part, l’énonciateur s’exprime à
travers son chat – cette forme de personnification est très courante pour parler de soi grâce
à la fiction et à l’humour.

La proposition de communication s’intègre dans un projet de recherche portant sur les chats
en général sur les réseaux socionumériques. Un corpus de 4 000 publications a été construit à
partir de Twitter, Instagram et TikTok à des fins comparatives. Pour ce colloque, nous nous
concentrons sur la problématique de l’ethos à partir des publications contenant des indices
énonciatifs de personne (image ou texte).
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Wagener Albin, 2016, ” Prédiscours, interdiscours et postdiscours : analyse critique de la
circulation des possibles discursifs ”, Revue de Sémantique et Pragmatique (En ligne), 39.
DOI : https://doi.org/10.4000/rsp.422.
Courte notice biographique
Magali Bigey et Justine Simon sont toutes deux docteures en Sciences du langage, Mâıtres de
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